
Agriculture-Archives canadiennes.

1817.
30 septembre, L'évêque de Québec à Gordon. Il doit y avoir malentendu au sujet de
H1astings. sa concession, car il a droit à 11,000 acres, pour lesquelles on ne devrait

pas exiger des honoraires plus élevés que ceux qui sont demandés aux
conseillers exécutifs, laissant 1,000 acres à être payées différemment. La
surcharge devrait être remboursée. Page 257

7 octobre, Nichol à Goulburn. A oublié de dire qu'il était question d'établir à
Tavistock Chatham un fort poste militaire auquel Beckwick a recommandé qu'ilHotel. (Nichol) fût attaché avec solde et allocation de son grade; fait con-

naître l'opinion de Beckwith sur son compte (de Nichol). 241
10 octobre. Merry à Goulburn. A reçu demande de renseignement au sujet de la
Bureau de la rémunération donnée à Battersby comme commissaire au Canada, et de
guerre. la durée de ses services en cette qualité. 36
2novembre, Drummond à Bathurst. Recommande fortement Nichol, quartier-
Bath. maître général de la milice, à favorable considération, en raison de ses

services méritoires et de ses sacrifices. 86
17 novembre, Wentworth Loring au même. Recommande que le major Loring soit
Hants. nommé secrétaire du Haut-Canada, en remplacement de feu M. Jarvis.

171
29 novembre. Merry à Goulbarn. Battersby n'a été retenu en traitement d'acti-

vité que quinze jours plus tard que les derniers officiers de son régiment
arrivés du Canada. 37

novembre, Opinions d'avocats sur la question d'ad mettre des citoyens des Etats-
SergeantsInn. Unis aux concessions de terres dans le Haut-Canada. Leur avis est que

des sujets des Etats-Unis ont le droit de prêter le serment d'allégeance
et le serment de leur intention de résider, serment que le gouverneur ne
peut refuser d'administrer; mais cela ne leur donne pas le droit d'oc-
cuper des terres, et pour ce faire ils doivent résider pendant sept ans
dans la province. 18

3 décembre, à Bathurst. A moins qu'un système énergique ne soit adopté
xingston. dans le gouvernement provincial et dans l'armée suationnée au Canada,

ce pays devra bientôt foi-mer un Etat de la Confédération américaine.
L'incompétence des généraux; l'armée occupée à défricher le sol;. les
postes jamais visités. Des travaux devront être entrepris sur les lacs
(l'en haut, et des ordres ont été donnés de visiter ces postes, ce pourquoi
le district général fait de grands préparatifs, quoique l'auteur de la
lettre ait fait des voyages de ce genre avec un commis et un patron de
chaloupe, portant des provisions sur leurs dos. L'honnêteté des Indiens,
mais on dépense £100,000 et quelque i us £150,000 pour leur donner en
présents des articles dont ils n'ont pas besoin ; les présents vont au
bénéfice des Etats-Unis, dont les négociants les obtiennent des Indiens
pour du rhum. Cette dépense pourrait être diminuée à£80,000. Suggère
que trois officiers (de la marine et de l'armée) soient chargés de faire un
rapport sur la distribution des présents. On a une peur effrayante de
ces gens, qui sont aussi lches que les Hottentots, et qui ne se montrent
qu'après la bataille. L'immense dépense faite pour nourrir les Indiens
pendant que l'armée retraitait, faute de vives. 42

10 décembre, Nichol au même. Objecte, pour raisons données, à la proposition
Tavistock contenue dans la lettre de Goulburn, pour un règlement de ses réclama-
lotel. tions. Ses réclamations sont justes et honnêtes, et il n'est pas question

de générosité, mais de justice. 242
13 décembre, Harrison à Goulburn. Transmet requête de S. Smith, un membre du
Trésorerie. Conseil, sollicitant paiement de son traitement depuis le 30 novembre

1813 jusqu'au 13 octobre 1815. 31
15 décembre, Smith au même. Renvoie la lettre de la Trésorerie relative à un double
York. paiement de traitement au lieutenant-gouverneur. 269
17 décembre, Nichol au même. Il part pour la campagne et envoie son adresse.
Tavistock 247
Hotel.
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